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1. Introduction et objectifs de la journée 
 
La journée « Politiques laitière » avait pour objectif de profiter de la présence à Montpellier 
de plusieurs partenaires pour informer les chercheurs montpelliérains sur les activités du 
REPOL, présenter une restitution de la thèse de Christian Corniaux, faire le point sur 3 thèses 
en cours qui traitent de la thématique de l’innovation dans les filières laitières en Afrique de 
l’Ouest, et élaborer des propositions de recherche pour mieux prendre en compte l’innovation 
dans les politiques d’appui aux filières laitières. 
 
L’atelier a été organisé par le groupe EPE dans le cadre des 2èmes journées « Politiques 
d’élevage » qui se sont tenues du 6 au 8 septembre 2005. Il a rassemblé une quinzaine de 
chercheurs (voir liste des participants et programme détaillé ci-dessous). 
 
Le groupe EPE (Economie et Politiques d’Elevage) est un groupe transversal du Cirad qui 
s’appuie sur une quinzaine de chercheurs. Il se veut un groupe « à noyau ouvert » sur les 
partenaires du Nord et du Sud et privilégie le fonctionnement en réseaux. Il a pour vocation de 
faciliter les échanges scientifiques entre chercheurs de différentes UR. Pour cela, le groupe 
anime un forum e-mail, organise des ateliers et suscite l’élaboration de projets fédérateurs. Il 
agit aussi dans le domaine de la formation à travers le pilotage de thèses et l’organisation de 
formations thématiques. Enfin, il appuie les chercheurs dans la valorisation à travers un site 
web thématique (http://epe.cirad.fr), l’édition d’ouvrages collectifs, ou la recherche de 
financements.  
 
Le REPOL (Réseau de Recherche et d’Echanges sur les Politiques Laitières) a été créé en 
2003. Il vise à faciliter les échanges d’information sur les politiques de développement laitier 
en Afrique de l’Ouest et du Centre. Il s’appuie sur des équipes de recherche basées au 
Burkina-Faso, au Cameroun, au Mali, au Niger, au Sénégal et au Tchad et sur des partenaires 
du Nord. Il implique aussi des partenaires du développement et des organisations 
professionnelles. L’animation du REPOL est assurée actuellement par l’ISRA-BAME grâce à 
l’appui du projet « Politiques laitières dans la zone UEMOA » financé par le CORAF. Les 
premières réunions régionales du REPOL se sont tenues à Dakar du 30 mai au 3 juin 2005. 
 
Les activités d’animation régionale concernent l’élaboration d’un site web (www.repol.sn), 
les échanges méthodologiques, l’animation d’un réseau de thésards et l’édition de documents 
scientifiques. Plusieurs actions de recherche, de concertation et de formation sont en cours qui 
bénéficient d’une animation commune au sein du REPOL. En plus des 4 études de cas 
présentées lors de la journée (Niger, Sud-Sénégal, Nord-Sénégal, Tchad), d’autres travaux 
sont en cours sur la thématique des innovations dans les filières laitières notamment au Mali : 
il s’agit de la thèse de Doubangolo COULIBALI, et des travaux du projet « Lait Sain ». mais 
n’ont pas malheureusement pas pu être présentés lors de cette journée. 
 
Le partenariat avec les institutions de développement et les organisations de producteurs 
représentent un aspect important de la méthode de travail de ce réseau. Ces actions 
apparaissent intéressantes à pérenniser au delà des 2 ans de fonctionnement couverts par le 
projet CORAF, et il appartient aux partenaires de rechercher dés maintenant des ressources 
(UEMOA, Ambassade de France à Ouaga, AUF, etc.). 
 
Deux rendez-vous ont été pris : l’atelier à mi-projet prévu à Bamako en juin 2006 et le 
séminaire de fin de projet prévu à Dakar début 2007. 
 



3. Introduction à l’analyse des systèmes d’innovation 
 
Les réflexions ont ensuite porté sur les outils d’analyse des systèmes d’innovation. Une 
première présentation par E. Montaigne a exposé différentes approches en économie en 
insistant sur l’intérêt du concept de « filière d’innovation » et sur les apports des théories 
schumpétériennes et évolutionnistes pour comprendre la « boite noire » des innovations 
techniques. Une seconde présentation, exposée par D. Sautier, a porté sur les systèmes agro-
alimentaires localisés en montrant la pertinence de ce concept pluridisciplinaire pour aborder 
les systèmes locaux d’innovation, notamment dans le secteur laitier des pays du Sud. Ces 
réflexions méthodologiques ont ensuite été suivies par la présentation de 4 études de cas. 
 
4. Dynamiques d’innovation dans les filières laitières africaines 
 
La présentation de C. Corniaux a porté sur la production laitière dans la vallée du Fleuve 
Sénégal. Cette thèse, qui porte sur le thème « gestion technique et gestion sociale du lait dans 
la vallée du fleuve Sénégal » et qui vient d’être soutenue à l’université l’INAPG, propose 
notamment une modélisation de la gestion du lait au sein des concessions laitières en terme de 
« sphères laitières ». En spécifiant les rôles du gestionnaire du troupeau, du berger, et du 
gestionnaire du lait, l’approche permet de mieux comprendre les stratégies des producteurs 
laitiers et leur réponse au marché. 
 
La présentation de V. Sioussaram a porté sur l’élevage peul périurbain de Niamey. Cette thèse 
en géographie analyse les changements économiques et culturels en recourrant notamment  à 
des outils géographiques et sociologiques. Ont été présentés à la fois les innovations dans la 
gestion du troupeau et les innovations liés à la gestion du lait et des produits laitiers. Il ressort 
que les situations urbaines et périurbaines sont en pleine évolution. Une ébauche de typologie 
spatiale a été présentée, qui pourrait être affinée. Il a été suggéré de compléter les premières 
enquêtes par des analyses de budget, qui permettraient de confirmer l’hypothèse du faible 
impact des activités laitières sur le bien être des éleveurs. Il serait aussi probablement 
intéressant d’approfondir l’analyse institutionnelle pour mieux comprendre les facteurs de 
changement. Dans le cadre du projet CORAF, ces actions pourront être encouragées comme 
évoqué à Dakar. 
 
La présentation de M.O. Koussou a porté sur la sous-filière d’approvisionnement en lait frais 
de N’Djamena. L’analyse sur 25 ans des acteurs de la filière permet de souligner les 
évolutions qui ont concerné le secteur traditionnel et artisanal. Ces filières « non modernes » 
sont animées par des formes d’entreprises originales comme les collecteur à mobylette ou les 
bars laitiers. Les enjeux de pression foncière ont été discutés, ce qui semble être une piste 
intéressante de réflexion pour la suite de la thèse. Des données sur les prix et les coûts devront 
aussi permettre de mieux évaluer la dynamique des différentes unités économiques. Enfin, un 
investissement devra être fait sur les outils d’analyse des systèmes d’innovations. 
 
La présentation de P.N. Dieye a concerné les formes de gouvernance et l’innovation dans les 
filières laitières au sud du Sénégal. L’historique de l’adoption du « paquet technique » associé 
à la pratique de stabulation laitière dans les exploitations d’agro-élevage a été retracé, et a 
permis de mettre en évidence des innovations institutionnelles associées à ces évolutions 
comme l’émergence de GIE d’éleveurs ou la mise en place d’un système de collecte polarisé 
sur les mini-laiteries. Les formes de gouvernance étudiées sont notamment les marchés de 
réciprocité, les dispositifs collectifs, la confiance, et les collecteurs-livreur. Les discussions 
ont montré l’intérêt d’approfondir l’analyse de la gestion des revenus du lait au sein des 



concessions et des ménages. Il serait aussi intéressant de relier cette approche à des 
discussions sur les politiques de développement. 
 
5. Perspectives 
 
Au total, certains thèmes transversaux aux différentes études de cas ont été soulignés, qui 
méritent probablement d’être approfondis. Il s’agit notamment de : 

 La place des importations et leur concurrence avec la production locale 
 La diversité des circuits, et leur complémentarité notamment par rapport à la 

saisonnalité des approvisionnements en lait 
 La qualité des produits (lait « blanc », lait « rouge ») et sa gestion dans les transactions 
 L’importance du statut des animaux en terme de capital sur pied dans les stratégies des 

producteurs 
 Le rôle central de l’organisation de la collecte (des collecteurs) et de la dynamique des 

mini-laiteries 
 L’organisation des marchés des aliments du bétail (tourteau, son, etc.) et ses ressorts 

politiques 
 L’analyse des politiques et leur faible ( ?) impact sur la production locale. 

 
Il ressort aussi de tous les travaux qu’une approche plus explicite en terme de coûts de 
production et en terme de quantités commercialisées est nécessaire pour mieux « camper » la 
problématique de l’approvisionnement des villes et mieux comprendre les facteurs de 
compétitivité de la production laitière locale en Afrique de l’Ouest. Une meilleure 
connaissance des marchés et des critères de choix des consommateurs est aussi nécessaire. 
 
Plusieurs pistes de projets de recherche ont été évoquées. L’une d’elle concerne l’analyse de 
l’articulation entre les politiques territoriales et les politiques sectorielles. Il s’agit de mieux 
comprendre comment s’articule la prise en compte des dynamiques territoriales dans les plans 
de développement sectoriels, ces derniers étant trop souvent basés sur des modèles techniques 
génériques « décontextualisés ». 
 
Une autre thématique intéressante pourrait concerner la mise en œuvre d’une démarche 
comparative permettant de valoriser les apports croisés de ces différentes études de cas. Cette 
comparaison pourrait par exemple aborder le rôle des différents contextes politiques, sociaux, 
culturels, et écologiques sur les différentes trajectoires d’innovation des filières laitières. Elle 
permettrait de faire ressortir la diversité des situations et des perspectives d’évolution du 
secteur. Des articles rédigés sur la base des études de cas présentées ici pourraient faire l’objet 
d’une présentation à la Revue d’Elevage et de Médecine Vétérinaire des Pays Tropicaux. 
 
4. Liste des participants 
 

Jean-Pierre BOUTONNET (CIRAD), 
Christian CORNIAUX (CIRAD/IER)  
Papa Nouhine DIEYE (ISRA), 
Guillaume DUTEURTRE (MAE/ISRA), 
Céline DUTILLY (CIRAD/ICARDA), 
Bernard FAYE (CIRAD), 
Johann HUGUENIN (CIRAD), 
Mian Oudanang KOUSSOU (Laboratoire de Farcha, Tchad), 
Etienne MONTAIGNE (ENSAM), 



Alain LE MASSON (CIRAD), 
Dominique NIOBE (CIRAD / Université de la Réunion), 
René POCCARD-CHAPUIS (CIRAD/IER), 
Didier RICHARD (CIRAD), 
Denis SAUTIER (CIRAD), 
Véronique SIOUSSARAM (Muséum d’Histoire Naturelle/Univ. Abdou Moumouni) 
 
 

Les powerpoints des présentations sont disponibles sur http://epe.cirad.fr 
 
 

5. Programme 
 

1ère session 
Introduction à l’atelier 

 
9:00 Mot d’accueil et objectifs de l’atelier (D. Richard, chef de l’UR « systèmes d’élevage et produits 
animaux » du Cirad-EMVT) 
 
9:15 Présentation du REPOL (P.N. Dieye / G. Duteurtre, ISRA-BAME) 
 
9:45 L’analyse des innovations : concepts et théories (E. Montaigne, Professeur d’économie, Agro 

Montpellier) 
 
10:30 Pause-café 
 

2ème session 
L’innovation dans les filières laitières 

 
11:00 Les systèmes locaux d’innovation appliqués au secteur laitier : quelques repères et pistes de 

réflexions (D. Sautier, Cirad-Tera GIS « Systèmes Agro-alimentaires Localisés » SYAL) 
 
11:45 Gestion technique et gestion sociale du lait dans la vallée du Fleuve Sénégal : Présentation de la 

thèse de C. Corniaux réalisée en partenariat avec le Cirad-EMVT et l’ISRA 
 
12:45 Repas 
 
14 :30 L élevage peul périurbain de Niamey : changements économiques et culturels : travaux de thèse 

en cours de V. Sioussaram (Univ. Paris VI) 
 
15:30 Dynamiques d’innovation dans la filière laitière autour de N’djamena (Tchad) : travaux de 

thèse en cours de M.O. Koussou (Laboratoire de Farcha) 
 
16:30 Pause-café 
 
16:45 Formes de gouvernance et innovations dans les filières laitières locales au Sénégal : travaux de 

thèse en cours de P.N. Dieye (ISRA) 
 
17 :45 Discussions et synthèse  
 
Modérateur : D. Richard ; 
Rapporteur : G. Duteurtre (duteurtre@cirad.fr) 


